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Brazzaville, le 06 mai 2024 : 

 visite à Brazzaville de la vice-présidente de la BAD Marie-

Laure Akin-Olugbade 

En mission de travail à Brazzaville, la vice-présidente de la Banque 

africaine de développement (BAD) chargée du développement 

régional, de l’intégration et de la prestation de services, Marie-

Laure Akin-Olugbade, a salué le 6 mai l’excellente coopération 

entre son institution et le gouvernement congolais. Le financement 

de la BAD en faveur du pays, qui représente 249,6 milliards FCFA, 

est destiné aux secteurs des infrastructures routières, l’agriculture, 

la formation et la gouvernance. 
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Au lendemain de son arrivée en terre congolaise, la vice-présidente  de la BAD a 

eu une séance de travail avec  le ministre du plan, de la statistique et de 

l’intégration régionale, Gouverneur de la Banque Africaine de Développement au 

Congo, Ingrid Olga Ghislaine Ebouka-Babackas. La République du Congo et 

la BAD ont passé en revue le portefeuille des projets prioritaires.  

La BAD est l’un des principaux partenaires de la République du Congo, avec un 

portefeuille évalué à quelque 410 millions de dollars, soit près de 250 milliards 

FCFA. Au cours de ces dernières années, l’institution panafricaine a financé la 

construction des routes d’intégration, notamment la route Ouesso-Sangmelima 

reliant le Congo avec le Cameroun, la route Dolisie- Ndende-Doussala reliant le 

Congo avec le Gabon, ainsi que le projet de route censé relier le Congo avec la 

Centrafrique. 

Le but de cette mission, d’après Marie-Laure Akin-Olugbade, était de consolider 

le lien de coopération entre la BAD et le Congo. Il s’agissait d’examiner avec les 

autorités congolaises les modalités de mobilisation de financements innovants, 

d’assurer le suivi des opérations du portefeuille en vue d’accélérer leur mise en 

œuvre et d’améliorer leur performance, de faire le suivi des discussions relatives 

aux appuis futurs de la BAD au Congo, d’engager également des discussions avec 

l’Institut national de la statistique, de prendre part à l’atelier de dissémination de 

l’évaluation conjointe de la vulnérabilité et de la résilience au Congo, de présenter 

le nouvel économiste pays aux autorités et aux partenaires… 



 

Durant son séjour, la vice-présidente de la BAD et sa délégation ont échangé 

autour de ces sujets avec les autorités, notamment avec le ministre d’État ,ministre 

de l’aménagement du territoire, des infrastructures et des grands travaux et les 

ministres sectoriels « nous apportons un soutien à la mise en œuvre du plan 

national de développement (PND)2022-2026 pour lequel je souhaite  féliciter la 

ministre du plan pour l’élaboration et la clarté de cette politique. Nous 

accompagnons et nous intervenons notamment dans quatre grand domaines : 

les infrastructures, l’agriculture, la formation et la gouvernance » a déclaré 

Marie-Laure Akin-Olugbade, au sortir de la rencontre avec le ministre en 

charge du Plan, Ingrid Olga Ghislaine Ebouka-Babackas. 

Concernant l'agriculture, la BAD appuie le pays dans le développement de chaînes 

de valeur, de la promotion de l'agro-industrie, à travers le Projet de développement 

intégré des chaînes de valeurs agricoles au Congo (Prodivac). Plusieurs localités 

et de nombreux paysans ont bénéficié de l’accompagnement du Prodivac. La 

formation professionnelle, principalement les jeunes, figure parmi les 

interventions de la banque. 

En matière de gouvernance, l’institution financière panafricaine accompagne le 

gouvernement dans la réalisation des réformes. « Des réformes très audacieuses, 

très courageuses qui sont en train d'être mises en place pour, non 

seulement améliorer la mobilisation des ressources internes, mais aussi pour 

créer un environnement qui est favorable, attractif pour le secteur privé et 

également pour la gestion des ressources naturelles », a assuré Marie-Laure 

Akin-Olugbade, ajoutant que des projets liés à l’énergie et l’économie climatique 

sont en cours d’étude. 
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Brazzaville, le 08 mai 2024 

Coopération : les relations sino-africaines célébrées à 

Brazzaville  

Des experts, des  chercheurs, des décideurs politiques et des acteurs 

du développent réunis à Brazzaville les 8 et 9 mai à l’occasion du  

séminaire international franco –congolais. 



 

 

Le ministre du plan, de la statistique et de l’intégration régionale, Ingrid Olga 

Ghislaine Ebouka-Babackas, a pris part au côté du premier ministre chef du 

gouvernement, au  séminaire international franco -congolais sur le thème « La 

Chine et l’Afrique ». Organisé par l’académie des sciences d’Outre-mer, ce 

colloque a permis d’évaluer le développement de la Chine sur le continent africain 

et dans le monde afin de projeter de nouveaux paradigmes de coopération. 

L’objectif étant d’explorer les enjeux et les perspectives pour la redynamisation 

de ce partenariat qui cible plusieurs domaines. 

 Deux jours durant, les participants ont suivi des communications à travers des 

panels qui ont mis en exergue le rôle de la coopération chinoise dans le 

développement des infrastructures en Afrique, et l’émergence d’une économie 

mondiale ouverte et inclusive.  

------------------------------------------------------------------------------------------------- 



Arrivée à Brazzaville le 08 mai 2024 du vice-président de la 

Banque mondiale pour l’Afrique de l’Ouest  et du centre 

Ousmane Diagana. 

Les opportunités qu’offre la nouvelle feuille de route de la Banque 

mondiale pour mieux soutenir le développement du Congo  au 

centre de la visite de travail  de Ousmane Diagana à Brazzaville.  

 

Dès son arrivée à Brazzaville en début de soirée, Ousmane Diagana a été accueilli 

par le ministre du plan, de la statistique et de l’intégration régionale, Gouverneur 

de la Banque Mondiale au Congo, Ingrid Olga Ghislaine Ebouka-Babackas. 

Les deux personnalités ont parlé du portefeuille des projets financés par la Banque 

mondiale. Au lendemain de son arrivée, le 09 mai 2024 Ousmane Diagana en 

compagnie du ministre Gouverneur, s’est rendu à Oyo dans le département de la 

cuvette, où il a été reçu par le Président de la République Denis Sassou Nguesso. 

Les échanges ont porté notamment sur l’agenda forêt et l’adaptation climatique 

au sein du Bassin du Congo.  

À Oyo, le vice-président de la Banque mondiale s’est  également entretenu avec 

le premier ministre, chef du gouvernement ainsi que les ministres concernés par 

le portefeuille de la Banque sur la mise en œuvre des réformes nécessaires au 

développement durable du pays. Au cours de cette rencontre avec les ministres 

sectoriels, le vice-président a insisté sur la nécessité d’optimiser l’allocation des 

ressources disponibles, en mettant l’accent sur l’amélioration des taux de 



décaissement tout en respectant les règles et procédures établies pour l’utilisation 

des fonds, assurant ainsi une gestion financière responsable et transparente. 

Par ailleurs, Ousmane  Diagana a communiqué aux membres du gouvernement 

que les priorités nationales coïncident avec celles de la Banque. Notamment, dans 

les secteurs clés tels que les infrastructures, l’énergie, les hydrocarbures, 

l’agriculture et la sécurité alimentaire ainsi que  le développement urbain axé sur 

la création d’emplois. 

Ousmane Diagana a bouclé son séjour de travail au Congo à Pointe-Noire où il 

a visité des projets d’infrastructure, de santé et de transformation agroalimentaire 

financés par la Banque mondiale. On peut citer le laboratoire national de santé 

publique en construction financé par projet Rediss4, le marché Tchiniambi 

réhabilité par le projet  Durcap et  la zone économique spéciale. 
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